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soutenir les galeries suspendues vers leur sommet,

86 divisent une seconde fois au-dessus de ces

galeries, et atteignent enfin la voûte, où elles se

perdent en belles nervures blanches. L'édifice a

trois rangées de fenêtres, deux de forme ogivale,

et celle du milieu de forme circulaire. A l'extérieur

les contreforts massifs qui s'élèvent jusqu'au toît,

les pinacles élancés qui les surmontent, les arches

Ligues, les fenêtres chargées, dans leurs divisions,

d'ornements de pierre taillés en dentelle, les

rosaces de verre teint représentant les personnages

de l'Ecriture, tout contribue à la grandeur et à l'in-

finie variété des détails de la basilique. A l'inté-

rieur, rien de plus imi^sant et de plus majestueux.

Lorsque, du derrière de l'église, on jette la vue dans

la nef bordée de ses hauts piliers, sur la voûte qui

semble s'élever vers le ciel, dans l'abside, au fond

du chœur, voilé d'une demi-obscurité, l'on éprouve je

ne sais quoi qui rappelle l'immensité. Les arcades

ogivales, les galeries de pierre brodées à jour, les ri-

ches sculptures des chapelles, les souvenirs qui assail-

lent à chaque pas la mémoire dans ces vieilles basi-

liques, tout avait pour moi le charme à la fois de la

nouveauté et de l'antique, nouveauté par l'impres-

sion, ce style n'existant pas encore en Canada, an-

tique par le souvenir. L'effet de l'ensemble était en-

core augmenté par les belles peintures des fenêtres,

qui revêtaient pour ainsi dire la lumière du langage

de l'Ecriture.

La nef et les murs de la chapelle de Henri VII

Bont ornés d'un grand nombre de statues d'ang«.-s, de

saints, de martyrs, de patriarches. Des stalles et

des pupitres de chêne richement sculptés et portant

les armes des chevaliers du Bain, régnent de chaque


